du  Roy  pour  la  paci- 
fication des  troubles 
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de  fon  Royaume. 
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A PARIS» 

r F.  Morel,&P.  Met-tayeRj 
Imprimeurs  ordinaires  du  Rov, 

M.  DC.  XVI. 
duecPrimlegede  fa  Majejlé » 


De  par  le  Roy. 


A Majeftë  ayant  en 
fifitte  de  ce  q ui  a efté 

traitte  en  la  confie- 

- ^ 

recc  qui  s’eft  tenue  en  la  vil- 
le de  Loudü  par  les  députez 
auec  Monfeigneur  le  Prince 
de  Condé  ôc  autres , aduilë 

. , r.  j " * v ' . 

& refolu  les  moyens  con- 
uenables  pour  pacifier  les 
troubles  de  (on  Royaume, 
attendit  que  l’Ediët  qu’elle 
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a (ur.ce  faid  expédier  , ait 
efté  enregiftré  8c  publié  en 
(es  Cours  (ouueraines  pour 
eftre  fuiuy  8c  oblêrué. 
Vevlt  8c  ordonne  que  dés 
à pre(ènt  8c  par  cy  apres 
tous  les  lubjets  de  quelque 
qualité  &C  condition  qu’ils 
ioyent,  viuent  les  vns  auec 
les  autres  en  bonne  paix,  a- 
mitié,  vnion  8c  concorde, 
que  toutes  voyes  & ad.es 
d’hoftilite,  leuees  8c  impo- 
(itions  de  deniers,  payemens 
8c  contributions  elcheuz  8c 
à efeheoir  autres  que  celles 
qui  le  leuent  par  les  Com- 
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millions  8c  Officiers  ordi- 
naires de  fadite  Majefté, 
prinfes,  démolitions  8c  forti- 
fications de  villes,  places,  8c 
Chafteaux,  8c  toutes  autres 
actions  militaires  ceffent. 
Que  tous  prifonniers  de 
guerre  ou  autres  arreftez 
pour  payement  8ccontribu~ 
dons  defdites  imposions 
8c  leuees , foient  mis  en  li- 
berté auffi  teft  apres  la  pu- 
blication des  prefèntes , 8c 
toutes  promefies  8c  obliga- 
tions que  Ion  aura  exigées 
fur  ce  fubjet  , demeurent 
nulles  8c  foient  rendues  : 8c 
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que  toutes  trouppes  de  gens 
de  guerre  tant  de  pied  que 
de  cheual , ayent  à fè  reti- 
rer aufli  toft  quelles  feront 
licentiees , ainfi  que  ladite 
Majefté  îeurefcritprefênte- 
ment  de  faire,  fans  plus  te- 
nir les  champs  en  quelque 
forte  que  ce  foit  : le  tout  fur 
peine  aux  contreuenans  d’e* 
flre  punis  ÔC  chaftiez  corne 
refra&aires , defobeïffans  & 
perturbateurs  du  repos  pu- 
blic. Voulant  neantmoins 
fadite  Majefté  qu’il  foie  d5- 
né  ordre  que  les  foldatsqui 
feront  licentiez  puiflentpaf- 
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fer  6c  fê  retirer  en  toute  feu- 
reté.  Mandant  à tous  fês 
Gouuerneurs  , Lieutenans 
generaux  de  fes  Prouinces, 
Baillifs  , Senefchaux  , Pre- 
uofts,  luges,  Vibaillifs,Vifè- 
nefchaux,  Prcuofts  des  Ma^ 
refehaux  ou  leurs  Lieute- 
nans 6c  autres  fès  officiers 
6c  lufticiers  que  chacun 
d'eux  endroit  foy  & corne  à 
eux  appartient , ils  facent 
publier  la  prefèntc  Ordon- 
nance, par  tous  les  lieux  6c 
endroits  à ce  faire  accou- 
tumez : tiennent  la  main  à 
l’exa£te  execution  d'icclle. 


8 

pourfuiure  8 c faire  chaftier 
ceux  qui  y contreuiendront 
par  toutes  voyes  deuës  & 
requifes.  Faiëfc  à Blois  le  qua- 
triefme  iour  de  May  mil  fix' 
censlêize. 

Signé,  Lovvs. 


De  LOME  NIE, 
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